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Black out ministériel à l'issue du 


onseil sur les délibérations monétaires 
PAS DE CONSEIL VENDREDI MATIN 


Trois nouveaux gouverneurs généraux en Union 
Francaise : MM. de Chevigné, Cornut-Gentile et Béchard 


La question du Ravitaille- 
ment n'a pas été évoquée 


INSI que nous l'avions laissé entendre ce matin, 
le communiqué officiel, publié à l'issue du Con- 
seil des ministres n'évoque pas le problème mo- 

nétaire. ll se contente de préciser que le rapport concer- 
nant la gestion des sociétés nationalisées d'aéronautique 
a fait l'objet d'un examen attentif. Qu'un prochain con- 


seil restreint étudiera les mesures à prendre... 
Le Conseil a, d'autre part. approuvé 


NOUVEAUX | 
ENTRETIENS A PARIS| 
ALPHAND- 

HALL PATCH 


Sir Edmund Hall Patch. secrétaire] 
aux Affaires économiques du Foreign | 
Office, est de nouvemu à Paris. Il y| 
est arrivé ce matin et a déjeuné avec | 
Sir Oliver Harvey, ambassadeur de 
de-Bretagne à Paris 
r que Sir Edmund Hall | 
avec M. Hervé Al- 
rsations commencées 
s principaux problè- | 
ciers et économiques inté-| 
nt les deux pays. 
La visite de Sir Edmund Hall Patch 
est particulièrement remarquée au mo- 
ment où les négociations sur le franc 


mission fran 
opération e 


»-anglaise commence son 
e et en Suisse pour la 
opéenne. 

dres, M. Massigli. ambassadeur | 
ce. qui vient de conférer à 
s, est reçu cet après-midi par M 


M"* PECHENARD| 


premiére femme juge au | 
tribunal de Commerce 


a prêté serment 


s'est effectué la ren- 


les grandes lignes du projet concer- 
nant la formation professionnelle, rap- 
porté par M. Naegelen. 

M. Bidault a entretenu ses collègues 
de ia situation internationale et par- 
ticulièrement du problème des jours 
d'occupation en Allemagne. 

Nous croyons, -d'autre part. savoir| 
qu'il a été longuement question de| 
l'ouverture de la frontière espagnole. | 
que M. de Chevigné négocie actuelle- | 
ment à Madrid 

Interrogé à ce sujet, M. Abelin, sous- | 
secrétaire d'Etat à la présidente du 
Conseil, a répondu | 

- On a parlé des relations de la| 
France avec tous les autres pays. | 

Ce qui est une façon discrète de 
confirmer. 

Puls, sur proposition de M. Lacoste. 
le gouvernement a procédé aux nomi- 
nations des membres du Conseil d'ad- 
ministration des Charbonnages de 
France, dont le mandat était arrivé à 
expiration. MM. Jouhaux, Duboi 
Taine, Maingrey ont été confirmés 
dans leur fonction. M. de Pergh. ingé- 
nieur principal des Houillères du Nord 
et du Pas-de-Calais, représentera les 
cadres, ainsi que M. Spinetta, ingé- 
nieur des Ponts et Chaussées. 

Enfin, je Conseil a procédé aux no- 
minations de gouverneurs généraux 
que nous avions annoncées: M. Bé-| 
chard est nommé à Dakar, M. de Che-| 
vigné à Tananarive, M. Comut-Gen-| 
tile à Brazza | 

Penant tout le Conseil, M. Mayer 
resta impassible dans son fauteuil. | 


C'est du moins ce qu'affirme M. Abe- | 
lin, avee une sincérité impression- | 
nante. I| est que le sous-secré- 
taire d'Etat ajouta imprudemment 


qu'aucun conseil extéaordinaire n'était 
prévu pour vendredi. Faut-il en con- 
clure que la création du frane exté-| 
rieur se décidera sans que le gouver-| 


mmerce de ia| nement soit appelé à en discuter, ou 
que M. Abelin ait fait preuve d'une 
discrétion émouvante ? Reste une 
pour ia pr troisième hypothèse : on attend tou- 
Mme Péche-| jours le radio de M. Mendés-France. 
is. se sont ren-| En fait, il est vraisemblable que le 
Conseil des ministres a donné un ch 


Les nouveaux 
mi lesquels se 


juges en robe, 
trouve 


par- 


M. Picard, premier président de la| que en blanc à MM. René Mayer et 
Cour d'appel de Paris. Ils ont été ins-| Robert Schunian. Vendredi prochain 
tallés par M. Jean Bourcier, l'actuel| verra la naissance du francs ext 
ésident du tribunal de commerce,| rieur.. mais, avant de rendre publ 
d'une audience solenneile| que cette information, on attendra la 


ande salle. fermeture de la Bourse. 
-r Le franc 
DEPART AJOURNE: S Eea 
DES AVIONS ment envisage., de rendre publiques. 


vendredi soir. après la Bourse, les 
dispositions concernant la dévalua- 
tion du frane et la nouvelle parité 
des différentes monnaies qu'elle en- 
trine. 

Mais quelles vont être les réper- 
cussions du rapustement du frane sur 
les francs coloniaux ? 

Celui de l'Afrique noire apparait 
à certains trop élevé 


DE LA R. A. F. 
basés en Grèce 


ATHENES, 21 janvier. — L'état- 
najor britannique dans le Proche- 
Orient a ordonné aux forces aérien- 
es britanniques stationnées en Grèce 
ui devaient être rapatriées à la fin 
à semaine, de surseoir à leur dê- 


La: C.G.T. 


proteste à son tour 
contre les plafonds 
d'augmentation 


des salaires 


L E bureau de la C. G. T. s'est 


réuni ce matin, 213, rue La- 
fayette. 
A l'issue de la séance, M. Henri 
Raynaud a fait la déclaration sui- 
nte : 


— Le Bureau confédéral a mis à 
l'étude la circulaire d'application, du 
décret du 31 décembre, paru à « l'O!- 
ficiel » de ce matin; mais, d'ores et 
déjà, il proteste contre le caractère 
inadmissible de restriction de celte 
Circle, qui réduit, considérable- | 
ment, les effets des augmentations de | 
salaires arrachées par la grève. 

— Le bureau proteste également | 
contre le fait qu'une fols de pius 
les organisations syndicales intéres. 
sées n'ont pas été consultées avant 
cotte promulgation 

Un communiqué précisera les con- 
clusions de la C. G. T. aprés un exa- 
men plus complet de la circulaire 
gouvernementale 


confédéral va deman- 
der une entrevue à M. Daniel Mayer, 
ministre du Travail, afin d'envisager 
de toute urgence, les mesures à pren 
dre pour faire bénéficier des seco: 
mormaux de chómage, les travailleurs 
qui, en nombre toujours croissan 
sont chassés de la production, contre | 
leur volonté et par des circonstances 
exceptionnelles 


M. Henri Raynaud, a ajouté que le 
Bureau confédéra] avait mis au point 
la réponse que la C.G.T. fera au refe- 
rendum du C.LO. sur le plan 
l qui a été versé aux débats du 
syndical 


Mars- 
n 
Comité 


franco-américain. 
le Bureau de la 
iquera un document 
sur les salaires et les prix 


(fermeture de la Bourse) 
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« 


NOTRE ROI 


| au souverain 


qui s'embarque aujourd'hui 
à Lisbonne pour La Havane 


Par Jacques LAMBERT. 


'EST peut-être un tournant dans la vie d'un peu- 
ple... Tout à l'heure, un paquebot hollandais ap» 
pareillera de Lisbonne pour la Havane, emme« 
nant à son bord Léopold III de Belgique. La 

Belgique entière a les yeux fixés sur ce voyage. Car 
l'homme qui part avec une couronne l'aura peut-étre 
déposée lorsqu'il remettra le pied, dans quelques se« 
maines, sur la terre européenne... 


DE. 


otre grande enquete 
sur la gabegie officielle 


Félix Gouin contre Yves Farge : 


LE «SCANDALE DU VIN: 
* ARRIVE AU PALAIS 


chira aujourd'hui dans notre mémoire « le scandale du vin »,| 


L A 17 Chambre correctionnelle, où préside M. Durkheim, rafrai- | 


cette rengaine qui date maintenant d'une quinzaine de mois 


C'est au mois 


ctobre 1946, en 
fet, que cette histoire de vin 
Algérie éclata, jetant en pâture 
à l'exaspération des consommateurs 
le nom de M. Félix Gouin et ceux 
de quelqu»s membres de won ca- 
binet, entre autres MM. Zerbini et 
Michel Savy. 

La bombe lancée par M. 
alors ministre du 
rovoqua, en 

trée en jeu 


Farge 
Ravitaillement, 
méme temps que 
d'une commission 
parlementaire — d'enquéte, — l'ouver- 
ture d'une information judiciaire 
suivant un usage de plus en 
on n'entendit bien 

tôt plus parier 
M. Yves Farge, enfant terrible. 
devait réveiller ce scandale en voie 
de sclérose, par la publication, au 
mois d'octobre dernier. d'un vôlu- 
me intitulé « Le pain de la c 


ruption » 


où l'ancien président du 
s collaborateurs étaient | 
juveau expressément mis en| 
On y lisait, par exemple, que 
société vinicole administrée par 
ces messieurs, inspirait les ordres | 
donnés par cabinet au g 


neur général de l'Algéri 
* lorsque la dame et l'admin 
teur avaient à se déplacer pour 
leurs affaires louches, ils trou- 
valent à leur disposition l'avion de 


la présidence et des ordres de mis-| 


sion imputant les frais de route a! 

budget du ministère de Ti 

rieur ». M iin s'estima griève- 
Aiffami plainte 
grand nc témoins 
tés. notamment MM s 


Moch, Depreux. Pineau, Long | 


bon. — MAITREPIERRE. 


Pour construire un tronçon de route : 


ON VA ABATTRE A CHATILLON —- 


Genève, hier, avant l'envol pour eux ants 
De gauche à droite srlotte et le prince t 
se Charlotte, le prinec lis par diverses personnalités à ler 
Baudouin, la princesse de e dy ne (dont le comte 
Réthy et le roi Léopold. de Paris), toua quatre ont passé la 
etour du rol est pri 
ent et la crise royale belge pourrait 
son dénouement 


stre belge, M. Spaak. 


59 IMMEUBLES OU PAVILLONS ::........... 


nos ministres de faire à la 

radio un discours sur la re- 
construction, je peux lui prédire 
très amicalement que les 11000 
habitants de Châtillon tourneront 
le bouton de leur récepteur pour 
écouter, sur un autre poste, un 
autre comique. 


S" prend fantaisie à un de 


Il est, en effet, de mauvais goût de vouloir parler de reconstruction à Châtillon, petite commune de| 529x 
, qui compte 143 familles de sinistrés. 
ion obligeait nos administrations à justifier, par u 

chantier l'etude d'une route, 


la banlieue sud de Pari 
au moment oü 


A ce moment-là, oa mit 

L'ingénieur Juill 
de Châtillon. 
30 mètres de large 

Par malheur, 


BRAS DROIT 
D'ABETZ A PARIS 


LE D' ACHENBACH 
est toujours en liberté | 


NUREMBERG, 21 janvier. — Le se- | 
crétariat général tribunal “alle- | 
mand de dénazification de Nurem-| 


berg, qui a lancé un mandat d'arrêt | 
contre le Dr Ernst Achenbach, bras 
droit d'Otto Abetz, à Paris, sous Voc- 
cupation allemande, &ément officiel. 
lement l'arrestation de l'ancien con- 
seiller d'ambassade. 

Celui-ci serait actuellement à Aix- 
la-Chapelle en zone d'occupation, 
ville d'où il devait regagner Nurem- 
berg le 18 janvier. La police locale a 
reçu l'ordre formel de procéder im- 
médiatement à l'arrestation d'Achen- 
bach. dès qu'il rentrera à son domi- 
cile à Nuremberg. (A.F-P.). 


13r jusqu'a nouvel ordre (AFP) Le franc marocain aspire à se rap- 
procher du frane « noir » 
——— | P Une dévaluation de la piastre in- 
cA dochinobe, dans la méme proportion 
j que le franc serait envisagée 
Le fronc océanie se trouve dans 
une situation spéciale et sa position 
dele vis-à-vis du dollar parait solidement 
Sable 
ROBE D USE 
coleniaux ets. en ce qui concerne ja 
métropole. d'une importance relative. 
OLL puisque l'importation coloniale est ré- 
Riée au cours mondial calculé en 
fers. 
vous 
seront dévoilés 
grâce au palron 
que vous donne 
"e semaine PEINE connue, nouvelle 
Me IMIE À «ue rO. N. U. s'installerait 
peut-être au Palais de 


Chaillot, a provoqué des protes- 
tations ; à telle enseigne que M. 
Jules Rivet s'insurge vivement 
contre une semblable annonce, 


(Marie: fance 
avec des modeles! 


créés par des peliles dm prépare un dossier, écrit aux Af- 
faires étrangères et sollicite une 

….deucmodélesapull over SpA | audience auprès du chef de l'Etat. 
et une veste habille entricot.. Des divers arguments invoqués par 


le directeur du Musée de l Homme, 
il resulte que cet important temple 
de la culture et de la curiosité se 
verrait dans l'obligation de fermer 
ses portes durant de longs mois, 
que d'importantes dépenses seraient 
à couvrir, que des transformations et 
dommages seraient subis. 


les bonnes recellesde | 


Poissons m, € 
ge | 


L'ONU. au Palais de Chaillot, ce serait 


comme la venue d'un 

oncle d’ Amérique!” 

estime M. CARLU, chef architecte 
des bâtiments du Trocadéro 


Est-ce là l'avis unanime des gens 
intéressés à la vie présente et future 
du Palais de Chaillot et posons à M. 
Cariu, architecte des bâtiments, ce: 
question : y a-t-il inconvénient à 
l'installation de l'ONU. au Troca- 
déro ? 

— En tant que l'un des auteurs du 
Palais dont l'existence m'intéresse au 
plus haut chef, j'estime que la venue 


Catalogue Gratuit] 


SUR DEMANDE 


FACILITÉS DE 
PAIEMENT 


des Nations Unies dans notre maison 
ne peut procurer que des avantages 
considérables, Le Palais souffre du 
manque d'entretien, de réparation : 
les bâtiments nationaux sont pauvres 
et ne peuvent en aucune façon faire 
face aux grandes dépenses dont ia 
nécessité s'impose pour la bonne 
conservation des lieux. 

— Ne pensez-vous pas que ce 


4A M E U BL 


sant locataire momentané que se- 
l'O-N.U. pourrait avoir certaines 
xigences, demander des transforma- 


pas mon avis. Une 
grande conférence internationale pe 
uver place à Chaillot 


besoin de défaire poi 
L'ON.U. au Trocadéro ? 
exactement la venue de l'onc 
mérique avec les fonds dont 
pose et ses moyens les pius 
et les plus rapides. 

» On ignore généralement qu'une | 
conférence mcndisle rapporte environ | 
un milliard au pays qui lui donne 
l'hospitalité. Une gêne provisoire 
n'apparait-elle pas acceptable quand | 
doit subsister. en fin de compte, un | 
avantage définitif. dont tireraient | 
partie le Palais de Chaillot en entier. | 
ainsi que les institutions et groupe- | 
ments qu'il abrite ? » — J. P. 


celte route de deux kilomètres traverse 
upprime 59 constructions toutes récentes (la plus ancienne remonte à trente | 


entièrement neufs... : 


alors qu'à 150 mètres de là passe une »" Siu par a vari 
bordée de masures et de terrains vagues ! 7775 


en train un projet grandiose. 
d prit sa plus beile règle et. sur 
traça deux lignes droites qui délimitaient une bell 


ie route de | 


110 parcelles et 


ans, la plus jeune a été terminée en| 
1940), tandis qu'à 150 mètres passe 
une route frappée depuis vingt ans| 
de servitude d'élargissement et bor-| 
dée simplement par des vieilles ma- | 
sures, des ilots insalubres ou des ter- 
rains vagues. 


ne háte inaccoutumée| 


Les Châtillonnais deviennent done 
très chatouilleux lorsqu'un plaisan- 
lin vient leur parler de reconstruc- 
tion. 

Le 27 décembre, les « sinistrés » 
de Chátillon ont recu une mise en| 
demeure de déguerpir. Cinq joura| 
plus tard, un bull-dozer faisait une| 
entrée pétaradante dans le jardin 
de M. Bousquet: 125 arbres fruf- 

étaient arrachés, 2.000 fral- 
siers et 300 framboisiers étaient 


écrasés tandis qu'une coquette villa 


encore inachevée était, en partie, 
vouée À la pioche des démolisseurs. | 
Tout cela Je le répète, alors| 
qu'à 150 mètres de là “né route| 
déjà existante pouvait être élargie | 
sans grand frais! 
Devant le fait accompli, les « st-| 


nistrés administratifs » de Chátillon 


n'ont pu que se retourner vers leur 
municipalité Leur nouveau maire, 
Chrisostome, a fait l'impossible 

ur prendre leur défen: 
— J'ai demandé a mts et 


dit-il, 


que mes admi- 


vaux. I aussées m'ont 


répond: hose Impos- 
sible, 14 " selon la lol, dol- 
vent être payés au tarif en vigueur 

13 novembre 1944, date de l'ex. 


propriation. On accêpte toutefois de 
faire une exception et de les indem- | 
niser à un tarif supérieur. 


Les experts'à l'ouvrage 
Et c'est là ce qui ne contente plus 
du tout les Châtillonnais. Les exper- 
tises ont donné des chiffres dérisol- 
Tes. 
D.-F. GRANIER. 
SUITE PAGE 3 


le plan de la commune [——— — — 


gue du rot 
emie e ? Íl est 


»soin d'un rol. 

publique, 
tion qui, 
rassembla à 
royalistes. Et 
La Belgique, terre 
enacte. terre ée, où on parle 


deux polis 
en que la 


ait dû 
divisés plus 
nt Tragiquement. 


C'est lt e qi ant la guerre. 
—— pe i une politique obstinée de 
neutralité. L'homme qui, au 28 mal 


PLUS DE 200. 000 - 
: Prochain article : | 
travailleurs allemands i A 
H Pre a reddition 
en grève aujourd'hui de l'armée belge 
dans la Bizone 


1940, a refusé de continuer la lutte 
FRANCFORT, 21 janvier, — Plus de| Aux côtés des Alliés, Ihi qui est 
cent mille ouvriers des usines de Co-| Alé Berchtesgaden est; peut-être 
ogne se sont mis en gréve ce un roi nécessaire, mais c'est 


r vingt-quatre heures. Ils p 
tent contre les insuffisances du ravi-| 


tailiement. 


prince Baudouin 
en dynastique. 


D'autres grèves ont éclaté à Wiesba- e ME 
den. Bleberach et Schierstein. Une A À 
Pare des employés du central teie-| Ji aura blentót 18 ans. Une tradition. 
phonique de Francfort a suivi le mou- | Veut qu'à cet âge le prince héritier 
vement. Toutes jes communications| prenne la parole pour la première fêis 
téléphoniques de la bizone avec| devant le Sénat belge et prête le sere 
l'étranger, y compris les communica-| Ment constitutionnel. L'occasion est 
tions militaires, ont cessé de fonction-| honne iver un accord. 
ner hier pendant une heure. A t ak le rol 

Enfin, les syndicats de Nuremberg.| cui a» déja f UA ue SV 
groupant plus de cent mille trava.-| ^ ri re PRISE 
leurs, ont décidé pour cet aprés-midi| à ja Belgiqur pour quib dui mon, fiis 
une grève de quatre heures, Un mee-| aue je ui un t lui enseigi 
ting aura u sur la piace du Mar- ohne omo 
ch A 

Le Conseil écono se allemand de Malaise 
examiner la situation. À doit prendre „C37 de Z9% a dés longtemps justiné 
des mesures draconiennes pour depis. | ie conduite à ses propres yeux. Mieux, 
ler les stocks clandestins. — (A.P é de là justifier publique 
U. PI. N. S) 
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CE SOIR 
et tous les mercredis à 21 heures 
sur RADIO-LUXEMBOURG 
ECOUTEZ 


‘“ Les voyages de BARIL ” 


avec 


RAY VENTURA et son orchestre 


(en exclusivité) 


ur la première émission TINO ROSSI 


1LEVITAN': 


EMENT 


G5 B'MAGENTA-PARIS 


(MÉTRO : GARE DE L'EST) 


LIVRAISONS GRATUITES 
A DOMICILE 


u fond 


IEU, m'a dit hier Alp! 
rion qui a guidé m 


dans le monde des mineurs, un ou- 
vrier, méme s'il est venu tard à la mine 


comme toi, porte dans sa 


báton de maréchal. A toi de le mériter. 


Intellectuel plus ou moin. 


me suis fait mineur parce que le manque 
de main-d'œuvre dans les charbonnages | 
m'offrait, en travaillant de mes deux | 
mains, la possibilité de gagner ma vie, | 
celles de ma femme et de mon enfant. On | 
m'a installé au « camp Marcel », dans un 


COMMENT 
edébute àl cbattage 


© | Ma journée finie, tant bien | 
@ | que mal, j'ai extrait 2 de 
| charbon, et le soir. brisé, je | 
fais mes comptes qui me 
donnent à réfléchir 


LE MINEUR 
-premier ouvrier de France- 
a un dur métier 


JE SUIS. 


DEV 


Fri a 


honse, le po- 
premiers pas 


musette son 


s déclassé, je 


baraquement affecté à des Italiens, mes compagnons de travail. 
J'ai fait mon apprentissage, découvrant peu à peu la mine et son labeur exiénuant à des cin 
terre. Mais avaat de pouvoir Postuler l'un des postes d'agent de maitrise — rir gend 


nique. ni de Cenirale et ne puis donc réver devenir, un jour, ingénieur ou directeur — je dois avoir 


un an de « fond » 


Seulement, alors, pourrai-je penser gagner les galons de porion, surveillant ou géomèire 


je ne suis dipiómé ni de Polytech- 


au moins 


En attendant. J'ai demandé à étre affecté à l'abattage. C'est le poste autour duquel on sordonne à la mine. 


eslui qui conditionne je rendement pi 


lé à travailler seul désorm: 


L'ascenseur me descend l'étage 
« 545 ». A 400 mètres de là. dans la 
galerié, le porion m'arrête en face de 
la taille où je vais « tre ». La 
taille est un couloir ouvert dans la 
couche de charbon et qui, par une 
pente ue ou moins raide, relie entre 
elles galeries. Celles-ci, abouti 
sant en éventail à la cage de l'ascen- 
seur, permettent lacheminement d 
berlines, qui, remplies de charbon, se- 
ront remontées à la surface. 

La « taille » où je dois travailler, 
eet étroit passage reliant les galeries 
supérieure et inférieure, est occupée 
en son milieu par les « bacs ». Ce sont 
des ques de tôle concaves, sur jes- 

le charbon dégringole jus- 

'eux berlines de la vole inférieure. 
autre, des « bacs », les 


mame de terre et de pierre. 

C'est ce passage que je dois emprun- 
d'un tobogan. Il me faut gagner ma 
niche d'abattage, qui se trouve à une 
centaine de tres plus bas. 

Je me déguise en homme-serpent et 
m'engage dans l'étroit couloir en ram- 

t, Je m'emméle dans mes outils; 
REC 
là dans les « bacs », allongé sur 
Nudes, Me nds eni ant et mon ma- 
| casé comme je l'ai pu. Je 
m'abandonne à la pesanteur et je me 
retrouve sur un palier sans avoir eu le 
me rendre compie de ce 
qui m'arrive. Mes outils se sont épar- 


liés un peu partout; je les rassem- 
le. Et je remets ca! L'expérience 
dant, je place mes pieds le re- 
Bové Qus. nece » et Reine sinui ma 


descente dans la taille, dont l'ouver- 
ture ne cesse de diminuer 

Arrivé à hauteur de ma niche. je 
souffie un peu et me mets eu travai 
non sens avoir bu un bon coup de 
café. Mais, en voulant fixer le flexi- 
marteau pneumatique À 

comprimé, je pousse du 

ma hache, qui glisse dans le 
et disparait Je pars à sa recher- 
retrouve cinquante mètres 
plus bas. I me faut remonter par le 
méme chemin. 

Tantôt sur le dos, tantôt sur le ven- 
tre, je regagne ma niche en me tor- 
un ver. C'est pour 
que mon pie a disparu 
n'est pas perdu pour tout le monde 


haut que mot Jaisse 

échapper son outil, que je happe au 

pasmge. Ma foi. tant pis! Le copain 

dévale à toute allure. Peine perdue 

il ne le retrouvera pas, son pic! 
Le vrai métier 


Et je m'attaque au charbon. Je com- 
mence à approfondir ma niche d'un 
mètre environ. sur 1 mêtre 50. La ni- 
che ira se rétrécissant, pour ne pas 
risquer un affaimement du toit. A 
mesure que le charbon tombe, je le 
« recule » à la pelle dans les bacs, 
qui vont le descendre jusqu'aux 
Ines. Le charbon abattu par mes coi 
lègues prend le même chemin 

Bientôt |l est 10 heures : je fais 
a malette » et dévore mon casse- 
croûte. La courte halte du repas ter- 
minée, je me meis à boiser : une 
bille plate, étayée par trois morceaux 
de bois, va retenir le toit. Accroupl 
en chien de fusil. je donne de furieux 
coups de hache et sue à grosses gout- 
tes. 

Lorsque j'en a! terminé avec le 
bolsage, il est l'heure de rentrer. Je 
cache mes outils et finis de dégager 
ma niche. Et je commence à remon- 
ter le couloir : 100 mètres de repta- 
tion. mais, cette fois. sans outils 

Mon métier de mineur vient de 
commencer réellement. Aujourd'hui, 
j'ai creusé ma niche, j'ai abattu deux 
mètres cubes de charbon, j'ai posé 
une bille. Dans quelques jours, je 
parviendrai à en poser deux, trois. ou 
quatre, et mon salaire augmentera en 


proportion. 

Petit à petit, mon habllelé devien- 
dra plus grande, l'effort me semblera 
moins ; la fatigue ne fera plus 
trembler mon bras comme tout à 
l'heure, La descente dans les bacs 
sera un jeu d'enfant. Mais l'abattage 
me toujours penser à ces matches 
de rugby dont on dit 


LA JEUNESS 


Projections lumin Phy 


Gabriel ARNAUD, le 


ALL 


LE CLUB DES PAPILLONS ou « SÉRAIL », 


r CARRINGTON, 
Ciaude TRENET, Suzanne DAURAY. 


us ou moins grand. 
sans le secours d'un « ancien 


— Au rugby I! faut tenir, non seu- 
lement 80 minutes, m 


encore les 
tenir malgré les coups et jes meur- 
jures. 
n match de rugby, cependant. 


c'est un jeu que J'on pratique une 
fois la semaine. Le métier de mineur, 
lui, se poursuit, jour après jour... 


Voici la paye 


Et, les jours passant, je me suis 
habitué au travail du fond. beaucoup 
plus vite que je ne l'aurais pensé ie| 
premier jour. Mon regard s'est habi- 
tué à percer les ténèbres: mes muscles | 
se sont endureis ; la sieste de l'après- 
midi est devenue inutile. Je profite 
de mon temps libre pour apprendre 
l'italien avec mes camarades de la 
baraque. 

Aujourd'hu 


t la paye, et en 
méme temps distribution du ravitail- 
lement suppiémentaire. 

Ma « quinzaine » nette s'élève à 
5.500 francs. Je ne me plains pas. 
c'est le début. Le champion de ja 
chambrée, Amaldo, se fait 8.300 neis. 
Amaldo est un gars sérieux et tra- 
Vailleur : il ne sort pas ne boit pas, 
fume à peine. 

A la coopérative, je touche une 
demi-livre de beurre, une demi-livre 
de saindoux, deux fromages, un sau- 
cisson, ume bolle de sardines, un pot 
de confitures, 250 grammes de savon... 
le tout pour 420 francs. 


Je fais mes comptes : cantine et 
coopérative, environ 2.000; entretien, 
800 ; suppiéments (viande, fruits) 
800 me faut donc quand même 
3.500 francs par « quinzaine » pour 
mo! seul, et uniquement pour l'indis- 


le. Ma paye étant de 5.500 fr. 
me resterait que 2000 francs 
ma famille. C'est maigre ! 

ate que le salaire moyen de 
camarades est de 600 à 700 fr 
par Jour, ce qui semble à première vue 
ort honnéte 

Mais je refais mes comptes : 
gagnais 18.000 fr. par mola 
par jour), quel serait mon budget ? 
Imaginons que j'ale fait venir Lu- 
cienne, ma femme, et ma petite fille 
Monique. Nourriture pour 3 : 9.000 
savon : 500; frais de scolarité : 400 : 
entretien ménager (en tenant compte 
des poussières que je ramène) : 300 
Les vêtements de iravall sont à 
charge : les camarades comptent qu'il 
faut un bleu tous les deux mola (1.000 
fr.) ; coiffeur, toilette, journaux, eic 
1000 fr.; habillement (en prévision 
d'achats) ': 2000 (c'est le minimum) 

Soit um total d'environ 14.000 fr. | 
Restent 4900 francs pour faire face 
ux accidente (maladies, soins, maté- 
rie! ménager}: En cas d'accident sur- 
venu à la mine, je touche mon demi- 
salaire pendant un m es deux 
tiers pour incapacité supérieure à un 
mis: pendant une maladie, Je tou- 
che 130 fr. par jour 

Ce reliquat de 4000 francs ne me 
semble donc pas compenser les aléas 
inhérents à la profession, aléas cons- 
titués par accidents, maladies, usure 
des vêtements de travail. usure du 
travailleur lui-même, rique de sili- 
cose 

Et c'est Jà le point crucial. Les ga- 
leries sont saturées de poussiére de 
charbon qui, en un laps Je temps plus 
ou moins long suivant les individu: 
finissent par tapisser les poumons. Ces 
poussières rendent la respiration de 
plu: en plus difficile, jusqu'à provo- 
quer un asthme pénible. A ce stade 
de la maladie, les travaux durs sont 
interdits et les besognes du fond im- 
possible. L'homme a perdu sa santé 
et avec elle, son gagne-pain. 

Et la silicose n'est pas assimilée aux 
mccidents du travail : on la considère 
comme une simple maladie. Les in- 
demnités donnent au allicosé juste de 
quoi crever de faim. 

Ça donne à réfléchir ! 

Le mineur ne gagne pas assez pour 
les risques qu'il court. Et certaines 
catégories de travailleurs (manœu- 
vres. ouvriers du jour) ne gagnent 
guère plus de 350 francs par jour 

A la suite de mes petits calculs, je 
me suis demandé parfois si je n'au- 
rais pas mieux fait de trouver une 
situation sédentaire. moins bien ré- 
munérée certes, mals comportant 
moins de risques. 


si je 
(100 fr 


: » J'ai perçu. 
marteau pneumatique. un pic, une hache, une pelle. Avec ma lampe électrique de trois kilos, je me sens assez embarrassé 
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7 Mr and Mes SMITH f 


ce matin, mon matériel : un 


Je m'explique pourquoi les travail- 

leurs de chez nous sont si peu nom- 

breux à la mine : la situation du mi- 

neur. premier ouvrier de France, n'est 

pas enviable 
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Voir « Paris-presse » à partir du 
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20 janvier 1948. 


Un roman de JOHN SHERIDAN LE FANU, traduit de l'ai 


J'ai rencontré PATRICIA ROC 


vedette du cí 


E hasard est l'homme d'otfaire 
L Tandis qu'il me poussoit à 


Et vous? 
— Auni. Alors, faisons route ensemble. 
Cette personne parlait fort bien le fron- 

gais, mois avec um accent qui me fit pen- 

ser à une outre motionclité que le mienne 
— l| me semble que vous êtes Anglaise 


— C'est celo. 

— Vous êtes peut-être dans le cinéme ? 
Le « oui » qui succéd étant plein de 
Et 


us êtes une vedette ! 


Je retourne en Angleterre. 
à Liverpool où je deis présen- 
ter mon dernier film. 

— Vous parlez merveilleusement le fron- 
gois. 

— Merci beoucoup. J'ai habité le Fronce 
en 1934 pendant vingt mois. Et depuis 
je me suis toujours efforcée de parler fron- 
çais le plus possible. 

— kt vous lisez 

— Je viens de lire |a € Condition hu- 


1815. La victoire des Alliés sur Napoléon vaut à la France une invasion 
da touristes étrangers. Parmi eux, Mr. Beckett, jeune gentleman anglais, se 


vend à Paris. Sur la route, il se lie avec un mystérieux gentilhomme 


trouve mélé à une aventure qui lui vaut de tomber amoureux d'une jeune 


la comtesse de Saint-Alyre 


ne belle inconnue à qui 
masque : c'est la comtesse 
dans le parc de son chátc 


Désormais, il n'a qu'un souci : la 


. Le marquis d'Harmonville, cet ami de rencontre, va peut-être l'y 
ider... La providence s'en mêle aussi. Et la comtesse pointe à l'horizon. Mais 
cours d'une grande fète, un magicien porle 
il confie son 
le-méme Elle accepte un rendez-vous nocturna 


Mr. Beckett rencontre ensuite 
amour. Cette inconnue retire son 


CHAPITRE XIX 
Etrange histoire du ^ Dragon volant” 


A 


CETTE époque, et en France, ces fêtes avaient lieu assez 
tôt. Consultant ma montre, je vis qu'il était un peu 
plus de minuit. La nuit était calme et étouffante ; si 


vsstes que fussent quelques-unes des piéces, les mgnifiques appar- 
tements ne pouvaient étre maintenus à une température suppor- 
table, surtout pour des gens masqués. 


Par endroits |a foule était com- 
pacte et la profusion des lumières 
ajoutait encore à la chaleur. Imitant 
d'autres personnes aussi peu sou- 
cieuses de mystère que moi-même, 
je retira! donc mon masque. Je ve 
ais à peine de le faire et déjà je 
respirais plus à l'aise. lorsque je 
m'entendis appeler affectueusement 
par une voix anglaise. C'était ce 
de Tom Whistlewick, du Ne drago 
I wet a et 
avait | C'éta 


t démasqué 
visage emp 


l'un de ces héros de Waterloo, et 
1mirati 


sa Jeune 
du monde e 
ln France. La 
püf à ma connais 
cher, c'était l'habitud: 
d'étancher sa soif, laquelle était ex 


re faisait T 


cessive, avec du champagne ut 
où l'on trouvait cette hois 
ce fût à un ba une fête, À 
concert ou à toute autre réunio: 
Quand i me présenta À son am 
M. Carmalg je remarqua 
avait la parole un pen embarras- 
«e. M. Carmaignne était petit 
Ere et aussi raide qu'une bagueit 
de fusil. Il était chauve, prisait 
portait des lunettes, et, ninsi que le 
me tarda! pas à l'apprendre occu- 
pait une position officielle 

Tom était facétieux, espiègle et 


plutôt difficile 
l'humeur agréable où il s 
présentement, I! haussait 
cila, pincai! 


à comprendre 
trouvait 


ALEDME-AQMONTEL - 
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L'ÉTRANGE : 
AVENTURIÈRE 


7 SEE À DARK STRANG 


e — Du 
103, rue de Sè 
Pierre BRASSEUR et Armond BERNARD 
dans 


L'AROME DE NOE 


=E 
| ac 
E 
EN 


et _s'éventait 
masque 
Apres 


guement avec son 


que nous eümes échangé 
quelques propos plaisants, je fus ra 
vi de constater que Tom préférait 
garder le silence et we contentait 
du rôle d'écouteur, cependant que 
nous bavardions, M. Carmaignac et 
moi: il s'asait avec ume prude 
et une indécision extraordin 
n aige v t sembla bie 


DEMAIN : 


Le château 
de la Carque 


à gar- 


verts 
ai entendu qui disie 
n volant, à 


ela près 
'apparte 


concernait un ri 
rec 


& per- 


SACHA GUITRY 
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MINEUR | m PAT 


faisait également signe et... et mous nous retrouvèmes ossis l'un 


rançais de 


néma anglais 


du bon Dieu. 
héler un t 


i, une jeune femme lui 


bonlieus où fleurit um studio 


CINEMAS 
FILMS FRANÇAIS 


Par la fenêtre. 
Route sans issue 
Par la fenêtre. 
Un Füic. 

M. Vincent 

Quai des Orfévres. 
Quai des Orfevres. 
Faisons un rêve. 


Cem. 


Aprés l'amour. 
Aprés l'amour. 


* 


La Grande Maguet | Gymnase 
Max-Linéer La Grande Maguet | Hébertot 
ime », de Mairout. Je conncis aussi très | Olympia. La Grande Maguet | La Bruyèr 
bien Paris | Normandie La Grande Mar Madeleine. 
Tondis que le taxi posse em revue les Le Beau Voyage. | Marigny 
immeubles des quois, elle énumère Route sans Mathurins 
"Voici la halle sux vins, voici le ploce - Arche de Noé. Michel 
ge Quee. Le Louwe.. Le Grond Ma. las 
els. i 
— Et... qu'étes-vous venue faire en France Max rp 


de tempi? 
le quoi de Tokio. 

amis em Fronce... Le 

une visite cux studios 


fiot | Agriculteurs …… Lpl.bellann.d.nvie 
Ventes Vos v Artistie . Péché m 
Aven Raisins de la colére 
y tourne si pes. rte Rend.-vs avec Lerim. 
Le cinéma ve très | Comte 2 sœurs viv. en paix 
mol. partout César Pel pétard ! 
— Souf en Angleterre. Zimép. Ch.-Eiysées, Dumbo, | 
Oui Mois - Heizapoppin 


idemment que le 

cinéma anglais ne va pos exactement com- 

me le voudraient les Anglais, pas plus que 
cinéma fronçais me marche comme le 

ergient les Français 

Patricio Roc manifeste emsuite des sen- 


timents, pour nous, auxquels je suis très 
sensible 
Nous voici maintenant rue Michel-Ange. 
— C'est là que je descends. 


— Allez-vous revenir bientòt ? 
— Je ne souhaite qu'une chose 
ner dons vos studios 
Et maintenant Potricia Rec e cloqué lo 
porte du toxi. Me voici de nouveou face à 
foce avec le hasard 
Le prochaine fois, 
t-il Greba Garbo ? 


tour- 


peut-être, m'enverro- 
Pierre BERGER 


is par M. ARNAUD 


ef disparut. L'autre éxalement 
étrange — concernait un Russe no- 
ble et riche, Il disparut tout aussi 
mystérieusement. 

— Mon serviteur, dis-je, m'a fait 
un rétit assez confus d'événements 
de ce genre et, autant que je m'en 


souvienne, i| m'a parlé de ces mê- 
mes personnes, je veux dire d'un 
émigré français et d'un F 

qualité. Mais Il m'a présenté cette | 
histoire sous un jour si merveilleux. || 


e dire 


dit M 
de surnatui 
choses étale! 


Je vous en 
Cette histoire. Je crois a 
de l'entendre puisqu'elle 
l'endroit où je loge. Vous ne sou; 
Conner pas le personnel de l'aube 
P Oh ! l'auberge a changé de mains 
depuis lors. Mais une sorte de fa- 
talité semblait s'attacher à cette cham- 
bre. 

— Pourriez-vous me décrire cette 
chambre ? 

— Certainement. C'est 
spacieuse et entièrement |. 


une pièce 


qui se trouve au second, à l'arrière 
de la maison, et à l'extrême droite 
de celle-ci. quand on regarde de la 
fenêtre 

— Oh ! Vraiment ? Eh bien. c'est 
cette chambre méme que j'occupe 
dis-je. mon iniérét commençant à 


eroltee d'une facon peut-être quelque 
peu désagréable. Les gens dont vous 
par'ez moururent-lls ou furent-ils 
vraiment enievés comme par enchan- 
tement ? (A mare.) 
iCopyright 1948 by Paris-presse and 
Michel Arnaud.) 
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. Les Écumeurs | 
~ Crime d.Mme Lexton 


Fantôme du cirque. | 
. M. et Mme Smith. 
Radio-Ciné Opéra. Dumbo, | Lido 
Studie Etoile L'évadé d. 1. potence| 
Studie Raspail #18. L'Am. vient en dans. 


Parode 
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EUROPEEN ?°" £evsmentetios de prix 


Don Juan. 
Pelléas et Mélisande. 


Chatterton. 


L'invit. 
Dom Jum 
Le Béguin du régim 


Une Petite Rosse. 


3 garçons ) tille 
Le Diable boiteux., 
Poussin 
Andalvusie 
Baby Hamilton. 


Le Baiser de sani. 
Retour 

Le Prince des neiges. 
La colline de la vie. 
Passage du Malin 
Reláche. 


L'Emper de Chme|REX Fe: jen 
Une poule s un mur. uu 
L faible. Gaumont-P X »2 8 


SALLES CHAU 


La petite h 


Homard à érie 


A L'HUMOUR... Location ouverte 
Les Nouveaux Maîtres de P. Nivoix 


La Route au tabae, 
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Le voy. en caléche F 
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nont me Rein e chute 
C'est d. 1. fole (rev) |*o lo trogédie d'une Reime et 


ade in Par dun Régime. 
Reach not Michale AMe, Merle Dés, Jeon Marchok 
Ambiance. Bernard Loncret ourent une interpréta- 


tion hom de po 
30 représenfohions seulement à partir du 
17 Jemwier. Louez vos ploces immédiatement 


Pioces 50 à 200 trones. 


Studio . Quest d.vie ou d.mort 
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Pereire Palace Rebecca 
Piarra Heureux mortels, 
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Raisins de la colère, | COMÉDIE WAGRAM 


Boomera: 


ng. 4 bis, r. de 


l'Etoile 


TABARIN 


Tous s à partir de #1 h. 3 


mb 


avec le fameux FRENCH CANCAN 


| UNE PETITE ROSSE 5% 


Raisins de 1a colère. 
L.pL.bellann.é.n.vie. 
L'Affiaire Macomber. 


t-MARTINE 
BACH 


DECHAINE LE RIRE DANS 


L'TIRE-AU-FLANC” 
PARIS - PARIS 


LUC BARNEY 
Les sœurs BORDEAU 


Y. VERNET - IBERIA MONTEZ 


Pavillon Elysée, ANI. 99-0, & 
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HENRI DUVERNOIS et P. WOLFF 
MISE EN SCÉN& DE 
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1 GABRIELLE FONTAN 


UN FILM DE 


LE IUIS CUNY 


AU 
MARB 


VERS 


Orchestre Maurice MOUFLARD 
ANJOU 45-30 à 


J 
E 
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CARY GRANT - MYRNA LOY 
SHIRLEY TEMPLE 


Deux sœurs 


( The Bachelor 


d 


an 


vivaient en paix... 


ans 


Re 


d the Bobby-Soxer ) 


INONDÉS DE L'EST] 


On a attendu la catastrophe 
pour créer dans les Vosges 


un service des crues! 


Demain, M. BEVIN| 
expose aux Communes! 
les nouveaux principes 
de la politique 

étrangere britannique 


Vers la constitution, face à 
la poussée soviétique, d'un 
Méditerranée. orientale 
(De notre correspondant particul. 
Jean CASTET.) | 
EMAIN s'ouvre aux Com- 
D munes le grand débat de 
politique étrangère qui 
dans une voie nouvelle à la suite 
de l'échec de la Conférence des 
Quatre. 
du 15 décembre, en tirera des con- 
clusions ei tracera les grandes lignes 
d'un plan nouveau. Le gouvernement 
à la formation tres prochaine d'une 
confédération balkanique dont les 
ts seront, politiquement, économi- 


vaste réseau d'alliances en 
LONDRES, 21 janvier. 
doit engager la Grande-Bretagne 
M. Bevin rappellera le « naufrage » 
britannique salt qu'il doit s'attendre 
quement ei militan 


et 
entre eux et alignés s 


Face à ce danger, le Foreign Office 
prépare ure parade, et M. Bevin 
mnoncera sans doute dés demain les| 
conditions et l'étendue d'une collabo- 
ration plus étroite de la Grande-Bre- | 
tagne avec l'Europe occidentale. 


une 


oute 
l'Angleterre 
Moyen-Orient est en préparation. S 
cetie politique, M. Bevin fera connal- 
ire ses idées au Parlement. 

Le chef du Forelgn Office, après 
avoir signé le traité anglo-iraklen la 
semaine dernière. a déja déclaré que 
ce traité était le premier élément d'un 
dispositif destiné à « régulariser les 
relations de l'Angleterre avec le monde | 
arabe ». 

Sous cette formule un peu obscure, 
les gens informés apercolvent toute | 
une série d'alllances défensives. 

Deux personnages fort importants | 
du monde musulman doivent arriver à 
Londres avant la fin janvier. 

L'un est l'émir Fayçal, fils du roi 
Ibn Seoud d'Arabie ;-l'autre est Tej- 
vik Pacha, premier ministre de Trans- 
Jordanie. Or, avec l'Arabie Séoudite, 
comme avec la Transjordanie, TAn- 
gleterre a de simples traités d'amitié. 
€: il est question de les transformer | 
en de solides alliances. 


LE TRAITE | 
ANGLO-IRAKI | 
provoque | 
des désordres à Bagdad} 


BAGDAD, 21 janvier. — La conclu- | 
sion du traité irako-britannique a sus- | 
cité depuis quelques jours de nom-| 
breuses manifestations dans le pays 

Ce matin, de nouveaux désordres| 
ent éciaté à Bagdad et dans certains | 
quartiers de la capitale irakienne, 
bataille fait rage. | 

M. Djemal Baban, premier minis- | 
tre par intérim, a déclaré que ces 
troubles étaient suscités par les com- 
munistes, et il a ajouté que le gou- 


vemnement maintiendrait l'ordre par 

tous les moyens « méme au risque 

d'un massacre. » (A. P) 

« LA VOIX 

DU VIETNAM » | 

a repris ses émissions | 
AIGON, 21 janvie La radio du 


Vietminh dite « La voix du Vietnam », 
dont les émissions avaient été inter 
Tompues par la destruction du poste 
émetteur au cours des opérations mi 
nées par les troupes francalses dans le 
nord du Tonkin, a recommencé à fone- 
tionner. 

Le nouvel 


émetteur se trouverait 


dans le sud du Tonkin ou dans le nord 
de l'Anram. — (A.F.P.) 


LES FRERES AMAR 
CHEZ LE SULTAM DU MAROC| 


RABAT, 20 janvier. — Cette année, 
comme les précédentes, sur la demande 
de S.M. Sidi Mohammed Ben Youssef, | 
le cirque des frères Amar qui, par le 
Maroc, termine son périple à travers 
l'Afrique du Nord, a donne dans le pa- | 
inis du sultan une représentation pri- 
vée, à laquelle n'étalent invités que les 
hauts dignitaires de la cour et la « Mal- 
son » du sultan. 

Aprés le speciacle, auquel il prit um 
vif intérét, S.M. Sidi Mohammed visita 
longuement les écuries, examinant en | 
fin connaisseur jes chevaux, parmi les- | 
quels il reconnut les magnifiques spé- | 
Simens de la pure race marocaine qu'il | 
avait offert lan dernier aux frères 
Amar 


Désire entrer relations evec  possmsseurs 


PNEUS SURPLUS 
rue Madeleine, 


VULCA, 2 Toulouse | 


LIMOGES 
vilie possède ie pri 
d'abrier dans ses murs les 
laboratoires « SUZV-O'YL » 
Ou l'on prépare FERMODYL 
le puissant — revitalisant  capiliair 


Cette D 


GROUPES ELECTROGENES 


300 watts, 600 watts : 2,5 kva. 10 kve. 


à FORTE 
essence ; Groupes DIESEL puissance 
Visibles SAPIA, 4, bd de lo Somme 
Tél. GAL, 93-02 PARIS-17« 


Nous nous en sommes étonnés auprès 
S» "Y ST avait pas dara ler Vosges. 

— n ny av 'osges. 
nous a-i- textuellement répondu, dr | 
service des crues. Les Ponts et Chaus-| 


sées en ont improvisé un depuis 
Faut-il tirer l'échelle ? Pas encore 


La négligence coûte | 


‘6 0 Jl d ” L] 
Il n'y a plus de danger " assurait le 
soir un des ingénieurs de Nancy. 
s | 
..eí le lendemain, l'eau sub- 
" 
mergeait le cœur de la ville 
(De nos env. spéc. Raymond BATARDY et Francois CHARBONNIER) | 
METZ, 21 janvier. 
A décrue de la Moselle s'accentue. Dans la journée d'hier, son 
niveau a encore baissé de plusieurs centimètres. Un nouveau 
désastre n'est done plus à craindre. Deux fois par jour, le ser- 
vice de la navigation tient d'ailleurs les habitants au courant de la 
tuation. Les sirenes sont prétes à fonctionner. 
Fin décembre par contre, lorsque 
Dm zt 
bas quartiers d'Epinal, de Nancy et 
de Metz, tout je monde fut ris, 
services officiels en tête. Rien n'était 
prévu pour limiter les dégáta 
— L'inondation, nous a dit Mme 
Loewenbruck, femme du maire du 
Ban-Saint-Martin, a commencé dans 
a nuit du 30 au 31 décembre. Nous 
nous étions couchés à 10 heures sans cher 
soupçonner le danger. Vers 2 heures, IH 
je fus réveillée par un bruit étrange. — Près de Montigny, nous a dit M | 
Je me levais, ouvris la porte : il y — Veudeville, attaché à la préfecture de | 
avait dans la cour 30 em. d'eau, et Moselle, les habitants de quatre | 
elle montait à vue d'œil ! fermes ont été isolés pendant deux | 
— C'est le bruit qui m'a alerté, moi jours. Les malheureux s'étaient réfu- | 
aussi, nous dit une autre habitante Fe sur le toit de leurs maisons. Si| 
de la localité. Vers minuit, j'avais l'inondation avait durée vingt-quatre 
entendu une sirène mais j'ai ceru heures de plus, ils auraient été em- | 
qu'un incendie venait d'éclater. Deux portés, les barques ne pouvaient pas | 
Ce 
nn DA 
Lem XC UY n 
de m'enfuir avec mes quatre enfants. 
Ban-Saint-Martin est une petite 


bloqués dan | 

hangar par la crue. Entre Mes 
«t Thionville, un remorqueur qui 

— rait pu rendre d'utiles services resta 

pendant toute la durée de l'inonda- | 

5 | Eon derriere une écluse, ia violence | 


| Prochain articl 
"n du S empêchant — Ces + | 
dun it pas dans louie la 
Des millions. fégion un seul canot à moteur. > 
où il faudrait 


J'estime, nous a encore dit M | 
di. | 
| des milliards... | 


gris, meuines furent 


Vaudeville, que l'eau coulait à près de | 
15 kilomètres à l'heure. Pour remon- | 
ter le courant, il aurait fallu, comme 
aur les plages. des bateaux de sauve- 
tage munis de moteur de 50 à 60 CV 

» l| n'y en avait pas Nous n'avions. 
de plus, ni perches ni câbles. 

» Nous manquions méme de cordes 


Quant aux pompiers, ils n'étaient 
À "la futte contre linonda- 
on. Le plupart d'entre eux n'étaient 
méme pas amarinés. 


commune de la banlieue messine cóm- 


Saint-Quentin. Ban-Saint-Martin est. 
avec Longeville, la localité qui sout- 


frit le plus des inondations, Au plus „> Savez-vous, d'ailleurs. de combien 
7 de personnes se le service de 
fort de la crue, un torrent d'eau de fe "m 


près de deux mètres de hauteur dé- 
feriait dans les rues, envahissant les 


un X 
caves et les rez-de-chaussée, fracas- Faut-il s'étonner après cela que les 


tes causées par linondation se| 
sant: les meubles, noyant les - n 

ODE me noyant eR provi. Dien par far 7 D'autant pl | 
Venus à tempe, is auraient pu rau. QUe depuis 1939 le curage des rivières | 
ver partie de leurs biens CH 


On s'aperçoit aujourd'hui que toutes 
ces négligences coûtent cher. Mais il | 
est un peu tard. Espérons toutefois 
que cette terrible leçon ne sera pat 
perdue et que tout sera fait pou 

mettre nos compatriotes de | Est. trois 


— L'inondation. nous a expliqué un 
industriel messin, ne pouvait pas. bien 
entendu, être évitée. Les Vosges étaient 
recouvertes d'un mètre de neige. La 
température s'est brusquement adou- 


e. ^ oa ea né à mort pour avoir dénonce des 
Si ini mentam a T. "e. En quei. fois sinistrés en huit ans, à l'abri de| leur bâtir un toii. réfractaires et des juifs, a été fusillé 
Ques heures, la neige a fondu. Ce Mouveaux désastres, | D.F. G. | dans la cour de la prison. 5 
fut l'avalanche, et en même temps 


L'assassinat de M. Canet 
On recherche 
3 hommes | 


en cagoule... 
avec l'aide de radiesthésistes | 


AMIENS, 21 (dépêche | 
« Paris-presse »). » 

Huit jours après le meurtre de M. | 
Cauet. l'enquête est au point mert: | 
Les recherches s'orientent actuelle- | 
ment vers le Pas-de-Calais, où la 
victime avait de nombreuses relations | 
professionnelles. Un rappr ement | 


janvier 


vec une autre affaire a été fait par 
les policiers. 
En effet. trois jours avant le crime 


de Vauchelles, le vendredi 9 janvier. 
trois hommes en cagoule avi 
taqué je ferme de M. 
seile, à Grevillers. prés de Bapaume. | 
M. et Mme Greselle se défendirent 
avec une telle ápreté que les maifai- 
leurs prirent la fuite. | 
Les bandits croyaient, semble-t-il. | 
avoir affaire en M. Greselle à un ami 
du cultivateur Cauet qu'ils devaient 
abattre trois jours plus tard. —— 
Affaire de marché noir ? Régle- 
ment de comptes ? Le crime de Vau- | 
chelles parait cependant avoir des | 
mobiles tout à différents. Aussi. 
en attendan x. les enquêteur: 
travaillent vérification des 
renseignements qui leur ont été com- 
muniqués par un radiesthésiste fort 
connu 


QUATRE EMEUTIERS 
CONDAMNES A MORT | 
A CONSTANTINE | 


CONSTANTINE, 21 janvier.— Le 
tribunal de Constantine a condam- 
mé à la peine de mort quatre indi- 
gènes qui, le 9 mai 1945, au cours 
des émeutes du Constantinois, as- 
inèrent, dans la région de Guel- 
un colon, M. Wenschell et sa 
femme. 

Six autres inculpés ont été con-| 
damnés à des peines aliant de deux 
ans de prison avec sursis aux tra- 
vaux forcés à perpétuité. 

A deux reprises l'affaire avait été 
renvoyée pour supplément d'infor 
mation 


La Reconstruction. 
démolit 


(Suite de la première page) 
Aussi les « victimes » parlent-elles| 
de manifester devant le ministère de 
la Reconstruction. la préfecture de la | 
Seine... ou le siège de la commission | 
de hache ! | 
Et comme je voudrais terminer cette | 
histoire complètement folle par une 
véritable histoire de fous. voici la 
conelusion : 

Sur le projet de la vole 13. l'in- 
génieur a tracé un rond. Ce rond re- 
présente un rond-point.. au croise- 
ment d'une toute petite route qui n'a| 
aucune importance. Le rond-point a| 
75 mètres de diamètre. Il supprime 
Un immeuble neuf de cing étages, 
deux villas et le château où habita 
Béranger. 

Si le rond-point n'avait que 50 mè- | 
tres, tout cela pourrait être sauvé. 

— Cinquante mètres me suffisent, 
a dit M. Lévy, ingénieur en chef des| 
Ponts et Chaussées, mais, que voulez- | 
vous, j'ai des crédits il faut bien 
que je les utilise ! 

Je dédie cette histoire à tous les 
sinistrés qui couchent dans les caves 
en attendant le jour où la Recons-| 
truction aura l'argent nécessaire pour 


^ 


SEPT ANS APRÈS LEUR CRIME 


J0J0 ET LE PÈRE ÉMILE 


qui jetérent dans le canal de l'Ourcq 
un agent de la D. P. sont arrétés 


Le pére. Émile, chef d'ilot, avait 


monté un racket avec l'agent Polo... 


ES auteurs d'un crime vieux de sept ans et qui ont bien failli béné- 

L ficier de la prescription viennent d'ètre arrêtés par le commi 

saire Clot, chef de la brigade volante. Le drame s'était déroulé le 

13 octobre 1941. Ce soir là, Emile Delvenne, chef d'ilot de la défense 

passive, plus connu sous le nom de « père Emile », âgé de 72 ans, de- 

meurant à Bondy, 11, avenue Gueugnon, avait signalé aux pompiers un 
cadavre dans le canal de l'Ourcq. L'autopsie fut pratiquée. 


Mais, malgré les traces de coups au 
visage que portait le corps du repé- 
ché . Pau! Didier, dit « Polo », 34 ans. 
également agent de la défense passive 
et demeurant 1, avenue de la Villé- 
fiature à Bondy, on ne put déterminer 
Ce qui s'était passé, L'affaire fut donc 
classée. 

Mais, récemment, des renseigne- 
ments parvenalent aux inspecteurs 
principaux Castex et Brigandat, qui 
reprirent l'enquête. On apprit alors 
Que Delvenne. le chef d'ilot, avait. | 
avec son ami Didier, monté une sorte | 
de racket. Ils infligeaient aux contre- 
venanis des sanctions en argent. lis 
partageaient ces bénéfices. Cependant. | 
l'une de ces oj tions avait été me-| 
née « irregulié t », si l'on peut| 
dire. Aussi, une discussion avait-elle 
oppose les deux hommes qui se trou- | 
Valent au café Poux, 98, avenue Gal- | 
liéni à Bondy. A cette dispute. Geor- | 
Calmel, 50 ans, jardinier. dit| 
avait assisté. Il était inter- | 
venu pour protéger le père Delvenne. | 
qu'ii raecompagna chez lui. En t 
Versant le pont d'Auinay pour re 

T leur domicile, ils prirent le c 
de halage. 11 était 22 heures. Les 
deux hommes étaient toujours suivis 
par « Polo » Soudain, le père Del-| 
venne, excédé, demanda à son comps- 
gon 

— Est-ce qu'il 
longtemps. celui- 

Calmel répondit : 

— Je me charge de son compte 

En effet, il se rua sur Didier, le 
frappa de plusieurs coups de poing au 
Visage et je précipita dans le cana 
Ensuite. deux hommes se séparè- 
et le « père Emile », le 
Innocemment du monde. s'en alla aler- 
ter les pompiers. 


(Une jeune femme! 


«oublie» à la clinique | 
| son nouveau-né | 


t 
quel 
vaii consenti au mari, 
l'argent en 


Résultats de Vincennes 
PRIX DE BACQUEVILLE 


(Première épreuve) 


a nous suivre encore 
? 


Mp MAT E qui, seront 1. Beau Sire (A. Morel) (103 ..G. 17 
pourzuivis pour homicide volontaire.| "à M. H. Pallière .... *on| 
ont procédé ce matin, sur les bords| 2. Raraka iF. Blancbeti (13) -P 
du canal de lOurcq, à la reconstitu.| 3. Barrolle M Vescrupsseh 121P., E 
tion de leur crime. N. ol. : 101, 105. 107. 109, 111. 115 


129 
(Deuxième épreuve) 


Ils sont actuellement interrogés àj ia 


la police judiciaire et seront mis ce 


soir à la disposition du juge d'instruc-| 1- Bema XAsgexe (T. Réandii110)8. IT 
PA MINUM: | a prine ig Janet (i98 LP. 12 
3 GUSmeam) GAP. 12 

104. 114. 110. 118. 129. 


128, 128 


PRIX DE NANTES 
1. Alge Royal (G. Roumal) (20m0. 


Mic Mme Noc Dei. rsrs 
— Le traitre Paul Tellière, condam-| "Mm org Cere 208) RE 18 


mé à mort par la Cour de justice de| 3 iow tte 11 (P. Hanse (204). 
la Seine, a été fusillé ce matin, à| Ñ pl: 201, 


$ h. 39, au fort de Montrouge. L'in- [3 
| mots Crois | 


humation a eu lieu, ensuite, au ci 
I n m wv y yv x 


I 
TROIS TRAITRES | 
FUSILLES 


metière de Thiais. 
— A Douai, Robert Ferran. ancien 
membre de l'Abwehr. condamné a 


mort par !a cour de justice du Nord| 
a été fusillé ce matin 
A Nimes, Pierre Izern, condam- 


des chutes de plule torrentielle. Mais. 
sans la négligence des pouvoirs pu- 
blies, jamais la catastrophe n'aurait 
pris pareille ampleur. Des centaines 
de millions de dégàts auralent pu 
être évités. 


< La crue a atteint son 


La vallée de la Moselle a, en effet. 
à Metz. deux kilomètres de largeur. Or. 
elle fut entièrement . Une 
pareille masse liquide ne se déplace 
pas sans que l'on wen aperçoive, Le| 
grue s'est d'ailleurs produite à Metz| 
24 heures plus tard qu'à Fpinal. Ni 
aurait donc été facile de la prévolr 
Au lieu de cela 

Dans la soirée du 29 décembre, un 
journaliste nancéien se rendit aux 
Ponts et Chaussées de la ville. 

— La Meurthe et la Mosel 
manda-i-ii, montent-elles encore ? 

— Non, lui assura un des ingé- 
nieurs, la crue a atteint son maxi- 
mum. 

Le lendemain, à 9 heures, l'eau en- 
vahissalt la Pépinière et je quartier 
Sainte-Catherine ! 

Aussi dans les départements sinis- 
trés l'indignation est-elle à son com- 
ble. Une enquête a été ouverte. Mais 
chacun des intéressés, municipalités, 
préfectures, services de la navigation 
rejetie la responsabilité sur le voisin. 


(Suite de la première page) 
ment. Voici quelques mois, il a réuni 
de sa propre autorité une commission 
de juristes, la commission Servaz. 
dont les conclusions lont innocenté. 

Le malaise belge n'en subsiste pas 
moins. Le prince Charles assure la 
régence, mais ce n'est que par une 
fiction : « Le rol étant. du fait de 
l'ennemi, dans l'impossibilite de ré- 
gner. » C'est par cette formule que 
débutent teus les acies officiels. 

Les Anglo-Saxons, sans doute, ne 
restent pas indifférents à cette situa- 
tion. Ils ne font pas mystère de lin- 
térêt qu'ils portent à la Belgique. Les 
Anglais paient eux-mêmes les troupes 
belges qui occupent une parte de 
leur zone en Allemagne. 

Enfin. on sait que le prince régent 
Charles a été invité par M. Truman 
à se rendre à Washington, et que 
Léopold III lui-même a été prié de 
venir aux Etats-Unis, 

Ira-t-il ? Le but officiel de son 
voyage est La Havane. 

ur la mer Caraïbe, bien des fan- 
Voi eet anehe den 

est difficile de ne pas parler de 
tl y a mieux encore. LM ee MN ~ 

La crue fut à Epinal aussi subiie| shai ^ x 
qu'ailleurs. Personne n'était prévenu.| ` A côté de lui marche 

père. Mort imprévue, surprenante 


MICHEL) 25422: cm 
PAIE PLUS CHER 


heures aprés ladeident ce cadavre 
BRILLANTS ,vaenreme. v... 


abimé, et qui ne laissait pas de mes- 
6, Place MADELEINE 


de- 


l'ombre de 


sage. L'affreuse crainte de n'être pas 


Buse ATOMIQUE pour carburateur 
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ege cereum ‘amélioration 
SERVIETTE DISPARUE au moteur] 
janvier 30 heures, 1, rue de la dont 1/4 d'e | 


Tourelle, Boulogne. Documents sans 
intérét mais importants pour proprié- 
taire. Renvoyer sans affranchissement 
adresse Paris indiquée sur documents. 
DISCRETION 
RECOMPENSE IMPORTANTE 


CREDIT | 


à date fi 
Sté de Construction et 
14, r. de Bruxelles. 


en parie 
quement. 


prati- 


LAUGIER (Moteur, 
145, boulevar 
|Servierte derobée nui 18-19 Janvier 
rue Nicolas-Chuquet dans Hotchkiss et 
contenant papiers aff. Rapp. en iéléph. 
ELY. 60-91 contre récompense. 
Discrétion assurée 
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{UN NOUVEAU METIER 


nseignements : | 


Carburation) | 
Raspail 
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APPARTEMENTS 
LIBRES 


très beaux. 2 pièces, et Studios 
à vendre dans IMM. NEUF 


Ch. entr. eau chaude, vide-ord. 
Tout confort. Près 16 
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PARIS - ELY, : 78-13 
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R 
IMMOBILIERE DE L'I 


La pratique des soins esthétiques. 
La meliteure école technique 
| Durée de l'enseignement : 3 mois 
Marin ou après-midi. - DIPLOME 
Cours «pec. d'enseignement accéléré 
€T COURS DU SOIR 


ités d'achat, devenez rapidement 
fermes, usines. Adhérer à la 
T. 214, rue de Rivoli, P: 


ACADEMIE DE SOINS ESTHETIQUES 
5, t. de Marignan, Poris-B«. ELY. 49-06 


les banques, chez votre notai 


vi 


cour 


vous indiqueront, sur présentation de l'avertissement affé- 
rent aux impôts sur le revenu dûs au titre de 1947 (Revenus 
da 1945), comment calculer ie montant du prélèvement excep- 
tionnel de lutte contre l'inflation auquel vous êtes assujetti. 


Vous pourrez obtenir les mêmes rensei 


rales. les recettes des finances, les recettes de l'en 
ment, des douanes et des contributions indirectes. 


S ne recevrez pas. avant ia clôture de l'emprunt en 
‘émission d'avertissement fixant la somme que vous 
devez au titre du prélèvement exceptionnel. 


Votre intas 


vous exonérer du prélèvement en souscrivant à l'Emprunt 
pour une somme au moins égale. 


fewcripuem à le I= tronche reçues partent, du IS jener m 
14 Février inclus. LI 


dans 
dans les trésoreries 
tre- 


est de vous renseigner 
immédistement et de 


NATIONALE 


Le roi Léopold: 


est entrée en lui. La destinée dé- 
à faussait les horaires, bousculait un 


programme. 

Sans doute, il a appris son métier 
de roi, mais tout ce chemin intérieur. 
qu'il comptait encore parcourir, reste 
inachevé. I| s'est entrainé du moins 
à vaincre sa timidité héréditaire, Pour 
le reste, il sent encore une lacune. 
un manque. Ce scrupule, |l l'étouffe 
comme une autre timidité : en se 
raldlssant. Pour toujours 

L'ombre de son père accompagne 
Léopold dans les rues de Bruxelles 


« Il avait votre port, vos yeux, voire 
langage. ». Quand il entre dans 
l'Histoire, l'ombre est déjà là, atten- 


tive. Ses ministres ont été les minis- 
tres d'Albert. Au fond d'eux-mêmes 
peut-être, ils comparent, ils jugent 
Léopold compare et juge aussi. Ce 
pére, ce héros, || sait bien par queis 
brusques élans il se décidait. Lui, n'a 
pas de ces heureuses inspirations, il 
est voué aux longues hésitations des 
anxieux 

Pourtant ij fut un due de Brabant 
appliqué. Il a parcouru le monde. Il 
est je premier roi des Belges à pren- 
dre la parole en flamand et en fran- 


çais. C'est Pirenne qui lui a appris 
l'histoire et le cardinal Mercier la 
hilosophie, Quant à l'économie po- 


itique. aux problèmes sociaux et co- 
lonieux, il s'y est donné dès qu'il a 
été en Age de penser En ces heures 
d'études, il ne révait peut-être pas 
d'être un grand roi, mais un roi seru- 
puleux et trés chrétien, qui, à force 


L'Art 
de se moucher 


Bien se moucher, c'est non seulement 
dégager les narines, mais c'est aussi les 
vider sans dommage pour lesorganes en- 
vironnants (sinus, trompes d'Eustache, 
gorge, etc. ); c'est encore protéger ces or 
ganescontre le«contagionsmicrobiennes, 
Quelques maladies ont pour origine la 
mauvaise facon de se moucher les deux 
narines à la fois. L'effort que nous faisons 
ainsi projette le mucus nasal (véritable 
culture de microbes) dans l'arriére-nez, 
dans les sinus (cavités osseuses qui 
s'ouvrent dans l'arriére-nez), dans les 
trompes (conduits qui réunissent l'ar- 
rière-nez aux oreilles) et dans la gorge 
(pharynx, larynx): il en résulte des irri- 
tations et des infammations. 11 y a 
toujours danger à se moucher les deux 
narines a la fois. 


La maladie entre par le nez; 
Dans le nez il faut la vaincre. 


Mouchez-vous donc avec le plus grand 
soin, une seule narine àla fois, puis votre 
tube de Nazinette du Dr.Gilberten main, 
vous introduisez dans chaque narine 
gros comme un grain de blé de ce très 


efficace 
baume nasal 


La Nazinette du Dr. Gilbert est unique- 
ment composée d'huiles essentielles ex- 
traites de plantes des contrées chaudes. 
Aucune trace de substance toxique 
n'entre dans sa composition. 


Nazinette 4 Dr. Gilbert 


détruit les germes microbiens, préserve 
des rhumes et des maladies épidémiques, 
décongestionne les muqueuses irritées 
des voies respiratoires, 


calme, apaise, protàge 
Nez fragiles . 
Nez malades 
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trid. Il y a des reines effacées, pri 
que inconnues. Celle-ci fut « un ci 
deau du ciel » Cette princesse des | 
neiges est arrivée sur un bateau tout | 
blanc, un jour, à Anvers. Elle était | 
déjà légendaire. Devant 100.000 Bei-| 
ges pleurant de joie, le prince l'a 
prise dans ses bras. Ce fut une mer- 
veilleuse histoire d'amour. Cette reine 
conquis le cœur de tout un peu. | 
elle devait le garder par delà I 
mort. C'est un secret qu'elle a em- | 
porté avec elle, un matin d'août, sur | 
la route, entre Lucerne et Zurich, 
bord d'un lac extrêmement bleu, près 
d'un village nommé Küssnacht : | 
Kuss : baiser. Nacht : la nuit | 
Le « baiser de la nuit ». 
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| Souple et chatoyante 
— avec la Brillantine Ricinée Roja. 
yous pouvez rendre étonnamment 
soyeuse et facile à coiffer la chevelure 
méme la plus désséchée et la plus terne 
tn employant la véritable brillantine 
Roja. L'huile cristalline qu'elle contient 
est lumineuse et si fluide qu'elle forme 
sur chaque cheveu (sans le graisser ni le 
plaquer| une fine pellicule irradiante 
Jaune-topaze ou bieu-saphtr qui fait rayon- 
ner le cheveu et lui donne une nouvelle 
richesse de coloration. De plus, gráce au 
in nourricier de la vraie Roja la che. 
velure retrouve avec une santé floris- 
sante une étonnante "souplesse plastique". 
Boucles et ondulations renaissent sous 
le peigne comme 
Exigez la Brillantine 
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te des studios Gawmont qui 
d:vaient disparaitre pour fa: 


O` a beaucoup parlé de la 


nn 
mercicls… — qui 
Tepport avec D 


ver mos producteurs 
Plateaux situés à Paris même 


C'est ce que nous avons demandé 


au directeur des studios Gaw 


dont la réponse fut trés mette : 
LI 
1940, c'est la 


Radio-Cinéma qui eit 

Proprisiaire de mos di, 
. Blancheville qui ide aux 
interro- 
gé à son tour fut now moins caté- 


— Nous ne sommes pas vendeurs 
des studios des Buttes-Chaumont. 


— li me faut 
se fasse, mais, 


depui" 


destinées de Radio-Ci 


Enregistrons ceite réponse 


miste. Ma 
chaussures... 


Nous croyons savoir que la 


rection générale du Centre natio- 
mal de la cinématographie, émue de 


cette transaction commerciale 
laquelle elle cvait sm mot à 
— moralement tout 
était intervenue auprès des pro 
taires des studios des Buttes-C 
mont pour protester contre la 
te de ses locaux don: la perte 
rait été très préjudiciable pour 


dustrie cinématographique, — M. I 


GERMAINE 
MONTERO 


au théâtre du Vieux. 


«reprendra 
Colombier, dans « 
Midi », de Maurice Clavel, le 


de la mère qu'elle avait créé, en 
septembre, au Festival d'Avignon. 
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Les studios 


GAUMONT 


de confitures! 


place à une entreprise 
n'avait anewa 

industrie du fibr: 
Au moment où notre cinéma est 
déjà gravement atteint, n'était-il pcs 
particulièrement inopportun de pri- 
‘d'importants 


i n'empéche qu'il avait 
été sérieusement question de céder 
des studios Gaumont à une usine de 
puis à une confiture- 
Saqueût dé pour le moins 
table ! 


au moins — 


entourée de Serge 


| C semble dire Mo- 
era pare ose |.wy Dalmès, dens les 
Londres où 5| bras de Georges Mar- 
re E chal, en reprenant une 


répétit 4 
Nis de la Colè-| chanson qui fut célè- 
bre. 


as 


re, qui vont étre 
télévisées. Ce:te) 
œuvre sera éga- 
lement jouée aux 
Etats-Unis. t D 
* Le théâtre 
Hébertot va inse 
crire à son méper- 
toire une pièce, 


ven- 


Cette pièce, 
me tut 


mont 


et 


écrit pour Jenny, 
Colon sera inter- 
prété par une jeu- 


opti- 

X Violettes Im- 

périales, nouveau| 

spectacle du théi- 

or. sera. 

EA janvier. 
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dans || tations de Je EA lime Blomcord, pianiste, et 

5 vrai un 

Art || amour, de Passer, M 

a | avec Jens Holi niste) ov: 
mus || et Paul Camho. Gibert cHAPALLAZ. | No 


ven- 
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toute la Côte d'Azur, du reste 
— nous offre un éclotont so- 


son musicale. Le 
concerts sympheniques et, ent 


sen de Fortuni 


loniste À 
ianistes 


dreci 
Tonhalle, de Zurich, Edmond 


Appio, de 


LORS partout oil- 
leurs, M pleut 

vente ou il ne: 

Comes — commi 


de janvier est consacré 


Une saison lyrique 


internationale 
à CANNES 


(De notre envoyé spécial) 


L C'est donc dons des conditions lumineuses que vient de s'ouvrir lo sai 
l'opérette, puis février oux 
en mors, à la onse. 


Les organisateurs commos omt voulu sortir des chemins battus em présen- 


tant des ouvrages me figurant pos oi 
Beydts asume lo direction musicale et Georges Mockers met les spectocles 
en scène. Le mois lyrique s'est ouvert por um rovissont spectacle Offenbach 
comprenent « Le Mariage oux lanternes », < Pemme d'Api » et « La Char. 
» dont Jacqueline Fronceil, Gabrielle Ristori, Line Dachary, 
Colette Hérent, Duvaleix et Yves Furet etaient les protagonistes. 
te comédie musicale de Léopold Mor- 
chand et Louis Beydts, c retrouvé son succès parisien et ses créateurs, 
Jocques Jonsen, Germaine Roger e Gabrielle Ristori. 
On répète activement mointemont « Chonchette 
éducation monquée ,» de Chabrier, et la « S.A.D.M.P. », de Socha Guitry 
Puis le cycle se terminera por un doub 
Reynaldo Hohn ovec « Mozart », de Sacha Guitry, et des mélodies interpré 
tées por Ninon Vallin. 
La musique classique sera à l'honneur em février ou cours des « Semaines 
musicales internctionales » qui verront défiler à Connes les chefs et sofistes 


umable Sabine >, la chorm 


Louis Beyóts. 


double hommo, 


de Terrasse ; « Un: 


Uoscha Herenstein, Ann Kullmer et la chanteuse Verna Osborns 


ili et Lote Schoene ; 
la Société des concerts du 
serreteire de Liège, le vio- 


m, de Suisse (Volkmar An- 
chef de l'orchestre de la 


erchestre de Re 
Suisse romonde, et Jocque- 


répertoire. Le compositeur Lous 


d'Autriche (Rudolf Moralt, chef de l'Orchestre philharmonique de Vienne, 


de Belgique (Fernond Quinet, chef 
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Au son d'un accordéon soutenu par un piston et 
chacune selon les lois bien connues de la vals 
s'ennuyer dans les bras de Georges Marchal. 

En attencant 


Gilbert Dupé et Christian Stengel pour leur 
nouveau film : « Figure de proue » 


— Tournez... tournez, semblait scander 


Le front de Mony Dalmés se pliss: 
ces femmes du monde, on ne rait jamai 
Elles sont trés capables de vous « soulever » 
vos amours rien qu'en battant des cils. 
— Tu la connais ? 
— Non, répond Marchal, 
— Bon. 


Avec 


d'ail 
de « 


s. ‘Très Bon COT 
maseul.MECA 

wer et REGLEUR ou RE- 

T. Cols et Revers. -Ets 

in, tne d- Prabes- Bourgeois 


Ar Y 
dom robes pr 


4 
S'adresser « CINEMONDE ». 


avene Matignon. PARIS (Re) 


pt. Jne et tr. 


Personne — qualifide.. 
T visiter Wédecins 
Berri, Massif 
BÙTIN, 4, 


capable 
e, Sade 


EAREES 
Tm dema 


NTEUR en Tayi 
prés. HYDROTECHNI 


MES et FEMMES p 
tmente à clientèle partienllóre et 


scolaires. Vente trés f 
PATION 


à découper. 
de “pour 


Excel, reter. 
lere Cieuiliy- 
Chat Vipcenges 

3 e Paris et 
ehet courtier 


recommande minage H .Jardi 
nf. 17 ans pr bani 
Indueteien, = VAT 
"ume tr, bon. pi 
TW Ou empoi 
Ud. À partir de 
Ws adressen erri 
Werte PA 
daciyw bot, angi 
. Serrétasiat À l'heure 
Mach hamare ir 
CUNDUCTET 
avec références demande piac 
Mcr KURY Navas Herdeaux 
T Y ayant loisirs 
'abliltés A domicile. 
Ecrire PARIN-PRENSOS 14 


1% 
Maubert 


vaux publiea 


LARD 


rire ALL 
à Vine 


> 
Pre Jean-Jaurès, Puteaux 
P niliy. Cantine 
E recherche 
Tabo RADAR à PARIS 


INGÉNIEURS vi 
AGENTS TECHNIQUES 


E 


Dans une guinguette 
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bablement, une fille dans chaque port. 


double rôle : 


au son de l'accordéon 


Madeleine SOLOGNE supplante 


Momy DAIMÈS dons le cour 
de Georges MARCHAL 


un jour de fête, comme on dit dans les chansons. Et peut-être même le printemps. 
t tourner sa 
populaire. Et Mony Dalmés ne semblait pas 


un saxophone, chacun fai 


e communier un jour prochain à la Comédie-Francaise sous le signe de 
Marivaux et de Beaumarchais, ce jeune couple interprétait en dansant le duo di 


etc. 


Stengel. t 
Mae dune hs. veut ion Dubois et C'est justement au cours d'une esca 

Georges Marchal tournaient donc comme dans QU'I a rencontré un visage qu'il ne peut plus 

Verlaine et Carco. outer. Et ce v aussi celui de 
Vint à passer, non loin de là, Madeleine Châtelaine de son pays natal. 

Sologne. Du coup, Madeleine Sologne incarne un 


leurs Gantillon qui 
Figure de proue ». 


notre vedette : 
— En écrivant vos répliques, 
vais m'empêcher de penser à Maya 


Dans ce décor composé de verdure, de| 


Et la danse continua. péniches et de couples tournoyants, Georges | 
Mais moi, je sais que Marchal a menti à Marchal n'est pas le seul marin. Il y a aussi 
La T e| sa fiancée. N'y a quelques jours, Je me trou. Pierre Dudan qui, entre deux, séquence 
errasse de| vais dans le salon de Madejeime Sologne, et raconte ses dernières histoires, Balpétré qui 
rôle} tous les deux y buvaient le porto avec beau. fume bouffarde à la façon des loups de 
Coup d'intimité, mer. Georges Cusin, D'autres encore. Et de 
Pourquoi Georges Marchal ment-il? Parce 
we'll oat un oaasis Bergon.. Par sn faute, Toute la faune des romans de Gilbert 
Mony Dalmès est une fille-mére, D'abord. Dupé est jà au grand complet. 
Ensuite, c'est un marin insatiable d'horizons Pierre BERGER. 
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L'équipe de France de rugby à XV 
est rassembiée aujourd'hui à Paris 
Elle part ce soir à 20 h. 30 par le 
train pullman et je ferry-boat Dun- 
kerque-Tilbury pour Londres où elle 
arrivera demain matin à 9 heures 

Elle reprendra le train à 11 heu- 
Tes à Londres pour atteindre Edim- 
bourg le soir à 21 heures. Elle aura 
donc tout le vendredi pour se reposer 
et aussi faire connaissance au cours 
d'un léger entrainement avec le ter- 
rain de Murayfield sur lequel elle 
jouera le match le lendemain. 

Dix-neuf joueurs partiront ce soir 
pour Londres. Ce sont : Alvarez, Po- 
mathios, Dizabo, Terreau, Junquas. 
Lacaussade, Bergougnan. Bordenave, 
Prat. Basquet, Matheu, R. Soro, A. 
Moga. Buzy, Martin. Caron, Dufau. 
Aristouy. Joi 

Les lourdais Prat et Buzy, à Paris 
depuis samedi dernier. ont été re- 
joints ce matin par tous les autres 
joueu 

Les sélectionneurs A. Jaurréguy, R. 
Lerou, Galau, Verger, Vissol. ainsi 
que MM. Ed. Laurent, Bourrier, Ru- 
fherford, Debon. dirigeants de la F 
F.R., accompagnent l'équipe. 

Le choix définitif comme centre en- 
tre Terreau et Junquas, et comme ta- 


L'équipe de France de rugby 
prendra ce soir le ferry-boat pour Londres 


Terreau, possible, à l'ouverture 


Pergougnan, nous dit de son côté 
Basquet, capitaine de XV national 

— Avec Alvarez à l'arrière, nos 
attaquants et notre solide camara- 


derie, nous devons gagner, intervient 
Mathew 

Et Toto opine du bonnet 

QUE PENSER DES ECOSSAIS 


Si léquipe de France fera preuve 
d'une grande homogénéité, on doit 
constater que chez les Ecossais Lund- 
sen arrière, Jackson ailier, et les 
avants Elliot et Watt soni les seuls 
survivants du quinze qui nous ren- 
dit visite il y a un an. 

A quatre joueurs près, le quinze 
d'Ecosse est celui qui s'inclina de- 
vant les Australiens par 16 à 7, 1 
est vrai le 22 novembre dernier. 

Ne tirons pas de conclusions trop 
hátives ! nos joueurs, qui e 
trent avec joie ia rentrée de 
Egougnan, auront pour eux un mors 
de fer, restant sur le succés obtenu 
conire les Wallabies 

ATTENTION A JACKSON 

Lacaussade aura samedi un diffi 
adversaire en la personne de Jacks 

Le trois quarts aile fut l'an dei 
stoppé par Lasségue, Allan, capita 


LE MATCH 
Wallabies-lle de France 
est annulé 


A la demande des Auliraliens, 1a- 

des Wallabies, nous disait récemment: figurs de trop longs mbreur 
— S'il est marqué de prés l'afta- € placements, le match de rugby à 
quant écossais perd la totalité de son qumse, qui devait se dérouler sa- 
perçant, mais s'il s'échappe, gare à med: prochain, au Parc des Princes 
vous entre la suiection de l'Ile-de-France 


el ie qunse austrahen des Waila- 
Mes. est annu 

s joneurs austratiens quitte- 
roni l'aris samedi à “destination de 
l'Angleterre. 


Faisons confiance au Bordelais qui 
saura exploiter son pale 
la vitesse, pour parer aux départs du 
redoutable ailier. Le match sera ar- 
bitré par M. Bean de la Rugby Union 


Samedi à Bruxelles 
DAUTHUILLE visera CERDAN 


Le ehampion de Hollande, Lue Van Dam, mai est mainte- 
nant à rayer définitivement de la liste des adversafres possibles 
pour Cerdan, le 9 février, au Palais des Sports. 

Cette liste comporte aujourd'hui sept noms, dont deux retien- 
ment particulièrement T amisateurs : Dauthuille 
et Delandoit qui, heureuse c e rencontrent samedi 
soir à Bruxelles. 

S'u est tout de méme normal d'envisager un match Cerdan- 


Dauthuille, ce dernier étant le deuxième poids moyen francais. 
il devient er à l'opposer à Cerdan. Car 
euie la per vant Delannoit, samedi, peut 


lui aceorder cette € 
Dauthuill 

on parle également de M 

de Kraswick. M 


k et 


is des Sports 


lonneur entre Martin et Jol ne sera 
effectué que vendredi aprés le léger 
entrainement d'Edimbourg. 

Junquas. un des premiers arrivés ce 
matin avec Bosquet, Soro et Matheu. 
nous disait à l'hôtel Louvois où l'équi 
pe est rassemblée : 

— Je suis complètement guèri. je 
peux jouer samedi et cela avec tous 
mes moyens 

Reste à savoir si les sélectionneurs 
seront du même avis. Dans le cas où 
ils estmeraien! que Junquas peut 
jouer au centre, il est possible que 
le passage de Terreau à l'ouverture 
soit envisagé et... retenu. 

— Je ne puis souhaiter meilleure 
équipe, maintenant que nous te 


eren] 
Ray Famechon-Clayton 
le 18 mars à Liverpool 
pour le titre européen 


C'est finalement à Liverpool, le 
18 mars, que Raymond Famechon 


Hi 


TENET, de gráce, arrêtez! 


Je déteste un hom- 


me trop cour A^ 
dans le ring. < 
phrase ent revenue à EN 
mon esprit, hier, au S 
Central. 1! m'a déjà 
été donné d'assister à 
des combats ff 
Keants, la boxe étant 
wn sport violent 1 D a 
faut s'attendre que le ] 
tacle tourne par- — 
fois au tragique. Mais 
hier, ce n'était pas de l'impréva 
on était convié A une séance dra 
matique et nous l'avons subie 
L'ancien champion, Edouard Te 
net. rendant dix-huit années d'àr 
A son adversaire, devait compter 
sur son courage et son expérier 
pour tenir dix rou vant des 
poings vigoureux de Jean Sto 
J| y est varvenu en reculant le 
bornes de ln vaillance. Mieux eùt 
vala qu'il soit knock cut avant la 
partie de l'hallucinants 
faut tabler sur le miracle 


pour permettre à un boxeur domi- 
né de gagner « in extremis », À 
quoi bon un arbitre dans le ring ? 


La popularité 
de Peter KANE 


LONDRES, — La popularité de 
Peter Kane est telle qu'il est déjà 


my a qu'à laisser les deux ad-| | certain que son championnat d'Eu. 
aires se massacrer conscien-| $ fe cer em des 
cieusement. Le record de Tenet n a | Re ee ses 


lieu à bureaux fermés. 


pas été entaché d'une défaite dé La réunion Qui avoir: Món 1o 36 


zive, hier, mais c'est le sport de la février, à Manchester, et à l'heure 
hoxe est marqué d'un point actuelle i) n'y a plus une seule 
n^ i : place à louer 

Voici. par ailleurs, les ré Cela doit constituer un record. | 
sultats de la réunion "n =n 
Gœurs ne purent pe départager pas 
plus que les solides Henriot et 
Chambrand OLEK contre RALPH 


C.-W. HERRING. ex 
` = lo 


trera le champio: 


LONDRES. Le champion poids 
francais Stephan Olek rencon- 
sud Johny 


i Raiph le 21 fevri rochain au 
Kid Dussart bat Tiberi Ke Im, Jonannesburs 
par k. o. € ndix rounds 
ANVERS. Hier soir, à A Olek, son manager et son entral 
wes une réunion de bore opposuit, neur partiront direciement de Paris 
fm combat-vedette, le Belge Kid Duss Pour l'Afrique du Sud le 21 janvier. 


De MN EM Dd MONTANE blessé 

ayant triomphé de son adversaire par Pierre Montané, qui devait ren- 
€ André Blanchet sera opposé, sa. Rourrait se présenter zur le ring 
medi à Anvers, à Coppi, Van Steen. rom sérieusement blessé à la main 


bergen et Kaers, en omnium. mation du Palais da CN, 


Sports. 


poids "plume. Fe 
fluence sera record, -a déclaré 
aji CE SOIR AU 


tentera de ravir à Ronnie Clayton | | 
le titre de champion d'Europe des Hi 
— Le combat sera disputé 
veille du Grand National et I 
mediate Johnny Bot || 
sacs ms comes | 
i PALAIS DES SPORTS , 
tr Rene Potier vot 


Revoir évoluer sur la 
piste de glece du Pa- 
lais des Sports l'équipe 
nationale du Canad: 
nous ramènera plu. 
Meurs années en ar- 
rière. Nous nous rap- 
pellerons les grandes 
soirées de hockey sur 


- 


, CANADA- 


reçus à l'Hôtel de Ville, par M 
Pierre de Gaulle, ont passé la soirée 
aux Folies-Bergere. Cela ne les a pas 
empéchés de se lever tòt ce matin 
pour sentminer pendant une heure 


C'est dire l'intérét qu'i 
rencontre de ce soir 
Au cours de cette soirée 


portent à la 


le patinage 


Borotra et Marcel 
Bernard aux Champion- 
nats d'Amérique 


RACING 


Après les championnats de Fran- 
ce. Jean Borotza et Marcel Ber- 
artistique nous permettra d'applaudir| nard s'embarqueront, le 5 ma 
à nouveau la gracieuse danseuse ru at le e Qucen-El à de 
glace Maj Britt. Et le publie parisien| tinr:ion de New où ‘ils dis- 
qui a adopté cette jeune championne| puteron! les championnats d'Am 
suédoise sera heureux de la revoir| rique qui auront lie 11 au 20 
évoluer glans de nouvelles créations mars, Bernard et a part 
peront ensuite à d'autres tournois 
Jean LAPEYRE. | lant à New-York qu'à Boston 


glace qui amenèrent à Ÿ 
Grenelle Ja grande 
foule des portifs parisiens. 
Arrivés en fin d'après-midi 
Paris, les joueurs canadiens qui fure: 


à 


AUSTRALIE = ILE DE FRANCE 
en rugby, 24 Janvier, au Parc 
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